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la rep sorties

Rep

Spécialiste de l’œuvre de
Charles Péguy, l’ancien mai-
re d’Orléans et actuel séna-
teur du Loiret, Jean-Pierre
Sueur, anime, jeudi, une
conférence sur le créateur
des Cahiers de la quinzai-
ne. De son côté, la mairie
d’Orléans propose de redé-
couvrir cet auteur souvent
méconnu du grand public
lors d’une exposition.
Intitulée « Péguy icono-

c laste » , la conférence
abordera la spécificité de
l’auteur né à Orléans en
1873. Car, comme le rap-
pelle l’association Guillau-
me Budé, organisatrice du
rendez-vous, aucun auteur
n’a été plus récupéré que
Péguy. Et pourtant aucun
auteur n’est moins « récu-
pérable » que lui.
« Celui qui a écrit “Il y a

quelque chose de pire que
d’avoir une mauvaise pen-
sée, c’est d’avoir une pen-
sée toute faite” avait vu
juste », poursuit Jean-Pier-
re Sueur. « Que de pensées
t o u t e s f a i t e s s u r s o n
œuvre ! Or, qu’il s’agisse
de religion, de politique,
de philosophie (ou préten-
due telle), de l’esprit du
temps, du monde supposé
“moderne”, Péguy refuse
les conformismes, décape

chevé et jamais publié du
vivant de l’auteur, Pierre
Commencement d’une vie
bourgeoise.

Des textes
enregistrés
par un comédien
orléanais

L’auteur, né rue du Fau-
bourg-de-Bourgogne évo-
que ses origines modestes,
son enfance, sa scolarité or-
léanaise. Le musée orléa-
nais propose de découvrir
la trajectoire d’écriture de
l’écrivain à travers d’autres
œuvres et publications ulté-
rieures, des documents bio-
graphiques ainsi que des
extraits de textes enregistrés
à cette occasion par le co-
médien orléanais Éric Cé-
nat. n

èè Orléans. Conférence jeudi
12 janvier à 18 heures à l’auditorium
du musée des Beaux-Arts (tarifs : 6 €,
4,50 €, gratuit pour les étudiants).
Exposition sur la naissance d’un
écrivain au centre Charles-Péguy,
1 1 r u e d u Ta b o u r : « P i e r re ,
c o m m e n c e m e n t d ’ u n e v i e
bourgeoise », un manuscrit de Charles
Péguy. Du samedi 14 janvier au
samedi 29 avril.

les systèmes établis, s’ex-
prime dans une extrême
liberté […]. Si bien qu’il
est “inclassable”, et que sa
littérature clairement ico-
noclaste est d’une terrible
actualité. »

Autre fait marquant du
150e anniversaire de l’écri-
vain, le centre Charles-Pé-
guy propose une exposi-
tion autour de l’un de ses
premiers manuscrits rédi-
gé en 1898, demeuré ina-

CAHIERS. Né le 7 janvier 1873, Charles Péguy raconte dans ses
cahiers d’enfant « l’école de la République sous Jules Ferry ».

150eanniversaire de l’écrivain né à Orléans

Charles Péguy au centre de l’attention

Youssef Salem a du succès

Katia Beaupetit
katia.beaupetit@centrefrance.com

A ttention, petite pépite
d’humour. Yousse f
Salem a du succès est

« un film drôle, pertinent
et très actuel » qui a séduit
l’équipe du cinéma Les
Carmes. Jeudi, la réalisatri-
ce Baya Kasmi et l’un des
comédiens, Lyes Salem,
rencontreront le public du
c inéma or l éana i s lo r s
d’une projection en avant-
première.

Le Nom des gens
Peu connue du grand pu-

blic, Baya Kasmi a pour-
tant coécrit avec Michel
Leclerc tous les films réali-
sés par son compagnon,
dont le formidable Le Nom
des gens (César 2011 du
meilleur scénario original
pour Baya Kasmi et Michel
Leclerc et de la meilleure
actrice pour Sara Fores-
tier). Pour Youssef Salem a
du succès , le tandem a
également écrit à quatre
mains, mais c ’est Baya
Kasmi qui réalise ici, son
deuxième long métrage.
Après son premier opus,

Je suis à vous tout de suite,
« on m’interrogeait beau-
coup sur l’immigration,
l’islam, les cités, le voile…
J’avais l’impression que
tout le monde voyait le
film comme une thèse so-
ciologique sur les Maghré-
bins de France », raconte
la réalisatrice. « Je me suis
dit qu’il fallait écrire cette
histoire-là, dans la France
d’aujourd’hui […] qui est
schizophrénique avec ses
arabes qui, eux-mêmes,
sont schizophréniques
avec la France. »

Ce constat a été le point
de départ d’une comédie
bienveillante, un peu dé-
calée, « qui a cette capaci-
té à faire entrer le specta-
t e u r d an s un un i v e r s
parallèle, finalement assez
normal », relève Michel
Ferry. Si le directeur des
Carmes aime « le ton et
l’originalité du film », il est
aussi particulièrement ad-
miratif du travail de Ramzy
Bedia.
Mais l’ensemble du cas-

ting assume avec brio le
burlesque du film : Noé-

mie Lvovsky (l’éditrice),
Abbès Zahmani et Tassadit
Mandi ( l e s parent s de
Youssef ), Melha Bedia (la
sœur de Youssef à l’écran
et la vraie sœur de Ramzy
Bedia), Lyes Salem (candi-
dat de ce qui ressemble
étrangement à Koh-Lanta)
ou encore Vimala Pons,
comédienne régulièrement
invitée au Centre dramati-
que national d’Orléans…
Sans oublier, aussi, une
mention particulière à la
très belle bande originale
d’Alexandre Saada et la
musique de Bachar Mar-
Khalifé ! Bref, « c’est une
belle comédie de rentrée,
à l’humour très fin et qui
p romet une be l l e so i -
rée ! ». n

èè Orléans. Jeudi 12 janvier à
19 h 30 aux Carmes, avec l’Association
solidarité Loiret Algérie (Asla) et la
librairie Les Temps modernes. Sortie
nationale : 18 janvier.

n SYNOPSIS
Youssef Salem… Youssef
Salem, 45 ans, a toujours
réussi à rater sa carrière
d’écrivain. Mais les ennuis
commencent lorsque son
nouveau roman, Le Choc
toxique, rencontre le suc-
cès car Youssef n’a pas pu
s’empêcher de s’inspirer
d e s s i e n s , p o u r l e
meilleur, et surtout pour
le pire. Il doit maintenant
éviter à tout prix que son
livre ne tombe entre les
mains de sa famille….

Cinéma
Après Quotidien sur TMC ou
La Bande originale sur
France Inter, l’équipe du
film Youssef Salem a du
succès est à Orléans, jeudi,
pour présenter cette comé-
die sur « l’arabité».

LIVRE. Ramzy Bedia incarne Youssef Salem dans la nouvelle
comédie de Baya Kasmi. PHOTO STÉPHANIE BRANCHU

Avant-première à Orléans
Clovis Cornillac dans « Les Têtes givrées». Samedi, le ci-
néma Pathé Orléans accueille, à 19 h 45, le comédien Clo-
vis Cornillac et le réalisateur
Stéphane Cazes (Ombline).
Ensemble, ils présentent Les
Têtes givrées, une comédie in-
tergénérationnelle sur l’ur-
gence climatique.
Dans un collège au pied du
Mont Blanc, les élèves de Se-
gpa ne s’intéressent à rien.
Pour les motiver et les faire
rêver, Alain (Clovis Cor-
nillac), un de leurs profes-
seurs, organise une sortie
surprenante et périlleuse
dans les entrailles d’un gla-
cier… Une aventure qui fait
prendre conscience à cette
nouvelle génération qu’il n’y a pas de planète B !
Projection samedi 14 janvier à 19 h 45 au Pathé Orléans,
suivie d’une rencontre avec l’équipe du film.

Ciné-rencontre à Orléans
Dominique Grange et Jacques Tardi. Le cinéma Les Car-
mes accueille samedi, en partenariat avec l’association Citi-
zens Carmes, la projection du documentaire de Pedro Fi-
dalgo N’Effacez pas nos traces !. Pour présenter ce portrait
de la chanteuse engagée Dominique Grange, cette dernière
sera accompagnée du réalisateur et de son époux, le dessi-
nateur Jacques Tardi.

Les chansons de Dominique Grange portent en elles les
traces de Mai 68. La chanteuse a marqué l’époque de son
empreinte et est devenue une icône de l’effervescence poli-
tique de l’après-Mai 68. Elle exprime toujours, aujourd’hui,
par sa voix et son engagement, la même volonté de résis-
tance à toutes les formes d’oppression. Lorsqu’elles dialo-
guent avec les dessins de Tardi et évoquent les récents
mouvements sociaux, ses chansons véhiculent nos aspira-
tions révolutionnaires. Samedi 14 janvier à 14 h 30 aux
Carmes, à Orléans.

Débat à La Ferté Saint-Aubin
Mission Régénération. L’association LFéSA Transition propo-
se, en partenariat avec le Variétés cinéma de La Ferté-Saint-
Aubin, la projection du documentaire Mission Régénération, réa-
lisé par Joshua Tickell et Rebecca Harrel Tickell. La projection
sera suivie d’une discussion avec des agriculteurs, Denis Asselin
et Vincent et Adèle Touzeau, de l’Association départementale
pour le développement de l’emploi agricole et rural du Loiret
(l’Adear45).
Dans Mission Régénération, on apprend que les sols de la pla-
nète sont LA clé pour inverser le réchauffement climatique. En
effet, en les régénérant, il est possible de stabiliser le climat de
la Terre, restaurer les écosystèmes perdus et créer des réserves
alimentaires abondantes. Raconté par le comédien américain
Woody Harrelson, ce film inspirant et révolutionnaire révèle la
première solution viable à notre crise climatique.
Samedi 14 janvier à 17 30 au Variétés cinéma à La Ferté-Saint-
Aubin.

Carte blanche à Orléans
Trois courts métrages et leur réalisateur. Soirée court
métrage, jeudi, aux Carmes, avec la projection de trois
films dans le cadre d’une carte blanche à l’Association de
soutien aux projets audiovisuels et cinématographiques
(Aspac). Au programme : Palissade, de Aurélien Grellier-
Becker, Un monde sans crise de Ted Hardy Carnac et Sep-
tembre de Pierrick Chopin. La séance sera suivie d’une dis-
cussion. Jeudi 12 janvier à 19 heures aux Carmes. n

n ÇA ARRIVE PRÈS DE CHEZ VOUS

COMÉDIEN. Clovis Cornillac
s’engage pour le climat.

COUPLE. La chanteuse Dominique Grange et le dessinateur
Jacques Tardi. PHOTO LE MONDE


